
  Fête de la Transfiguration du Seigneur 

 
 

 

 (Matthieu 17, 1-9) 

 

Jésus vient d’annoncer à ses disciples le mystère de la Passion, à savoir qu’il fallait 
que le Fils de l’homme soit rejeté par les Anciens, condamné à mort, mais que le 
troisième jour, il ressuscite d’entre les morts. Pour fortifier ses apôtres, Jésus est 
manifesté dans la gloire dans laquelle il vivait avec le Père avant de prendre chair, 
gloire dans laquelle il doit retourner après avoir accompli le salut de l’humanité. 
Mais qui est capable de comprendre ce mystère qui va contre tous nos espoirs 
terrestres ? Ce que les humains recherchent, c’est le bonheur en cette terre, mais 
ces humains sont confrontés aux questions de toute l’histoire, à savoir la 
déchéance, la souffrance, le vieillissement, et enfin la mort inéluctable. 
Jésus a déjà manifesté sa puissance et sa victoire sur la maladie, l’infirmité, 
l’exclusion sociale, le péché pardonné, la vie rendue à des morts. N’est-ce pas 
suffisant ? Il faut penser que c’est non. Il faut passer par l’acceptation de notre 
condition totale humaine : la souffrance et la mort. 
Pour fortifier les cœurs, Jésus est manifesté dans la Transfiguration, mais pas à 
n’importe qui : ils ne sont que trois à être témoins de l’évènement. On doit se 
demander le pourquoi de ce choix limité. Pierre sera le ‘chef’ de l’équipe 
fondatrice de l’Eglise, témoin pour le peuple d’Israël ; Jacques sera le premier 
successeur de Pierre à la tête de la communauté de Jérusalem, et martyr en étant 
décapité ; Jean sera particulièrement l’évangélisateur des communautés d’Asie 
Mineure (Turquie), exilé à l’île de Patmos, devant réconforter les communautés 
assaillies par les persécutions et les faiblesses internes au niveau de la foi et de la 
charité. 
A la suite des trois apôtres, nous sommes invités à contempler le mystère de 
Jésus dans la gloire ; comme eux, Jésus nous fortifie pour savoir faire face au 
mystère douloureux de la Passion, dans notre propre vie et celle de nos 
communautés présentes. 
Le point de soutien n’est pas dans l’extra-ordinaire de la situation, mais par la 
présence bizarre de Moïse et d’Elie, témoins anciens de l’Alliance de Dieu avec 
son peuple. Ils nous disent ce qui fonde la vie de ce peuple, et de nous-mêmes : 
c’est le Don de la Loi à Moïse et au peuple d’Israël, résumée par Jésus pour nous-
mêmes : Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, …..et tu aimeras ton 
prochain comme toi-même. C’est encore le témoignage de l’absolu de Dieu avec 
le prophète Elie, retourné aux sources au Sinaï. 

Si nous avons la grâce de la révélation de la gloire de Jésus, le Christ, que ce soit 
pour nous fortifier dans le quotidien de notre vie avec la Loi et l’Esprit. 

  
 

 
 

 

 
 

 

 

 


